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Etre ieune de longue
ô l'ôge clossique

Pour faire face à la concufience des outres purssonces
économiques en Orient, lo Fronce de Louis xtv o recours

à un contingent d'interprètes.
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par Paul St-Pierte
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t . 'L,POQUE où ies visées mil i taires
ec commerciales de la France dc
L o u i s  x l v  l u i  f o n t  p o r t e r  s o n

rcgard sur les pavs du Levant et les lointai-
nes richesses de la Chine, I'Administration
constate : les relations internationales et l:r
communiclt ion entre les cultures exigcnt
lc recours à la traduction. l)our fàci l i ter
l ' é teb l i sscmcr r t  des  conru to i rs  e r  miss ions
c1ui, i \  l 'é;roque, vont .ouu.rrt  de pair,  le
Roi-Solci l  ct son rninistre, Colbert,  envi-
sagent de cor-rstitucr un corps d'interprètes
capablcs de servir l :r  nation, d' i tcndre son
inf lucncc et de contr ibuer à lui ménager
une situation prépondérante.

C'est Colbert qui,  en r669, For.rde I ' ins-
t i tut ion les Jcunes de langue (s) ou E,nfants
de langLLe(s) ou encorc Arrnéniens, '  dont
le but est de former dcs interorètes lrar-r-

ç r r i s  pour  t r l i r c r  rve t  l cs  Turcs  sans  avo i r  à
craindre la trahison d' interrnédiaires indi-
gènes. Son établ issemcnt cst à peu près
contemporain de celui de la Compagnie
f iançaisc des Indes et répond aux intérêts
économiques dc la France, dans sa volonté
dc laire concurrcrtce rux Jurr.:s ouissanccs
curopéennes cn  Or icn t .

Ent re  1669 e t  r7oo,  on  envo ie  donc
chaque année une dizaine de jeunes lrran-

çais à Constantinople, chez les Capucins.
Ils n'y apprennent pas grand-chose, et on
changc de stratégie pour prendre, entre
r T o o  e r  t 7 z r ,  d e s  i n d i g è n e s  c o n v e r t i s  a u
catho l i c isme rorna in  e t  les  con6er  aux

Jésuites de Louis-le-Grand à Paris. Mais
c 'es t  de  nouveau un  échec ;  ces  Armé-
niens, comme on les nomme, dupent les

Jésuites et le Roi. Une fois revenus dans le
Levant, presque tous se vendent au plus
offrant. Une troisième solut ion est donc
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trouvée, et c'cst cel le- là qui durera jusqu'à
I ' e x p u l s i o n  d e  ] : r a n c e  d e s  J é s u i t e s  c n
t76z  :  on  ne  recru te  comme Jer rncs  de
languc clue des Français, qu'on prcnd ou
non dans le Levnnt, aux frais du Roi et
sous  la  tu te l le  du  .sccré ta i re  d 'É ta t  à  la
Marinc. On les instruit  d'abord à Paris,

Louis XIV rcccvant I 'anrbassadeur dc Pcrse, le r.) lcvricr rTrs

autrcs étudiants à Louis-le-Grand par leur
habil len.rent à l 'or ientale, leur nourri ture
(qui dégoûte lcurs camaradcs) er la cham-
bre à part qui leur est réscrvée. Ils appren-
nent avrnt tout à traduire du français et
vers le f i :rnçais. Comment se pré.scnte le
cursus ?

chez lcs Jésuites dc Louis-le-Grand, puis
près de Constantinople, chez les Capucins
de Pér:r.

Les relations plus que I'aptitude

Qui sont ces uJeunes" et quel le est leur
formation? I ls sont recrutés le olus sou-
vent  en  fonc t ion  de  lcurs  re la r ions ,  à  la
cour ou avec les glande.s familles d'inter-
p rè tes  ( les  Pét is  de  la  Cro ix ,  Fornet ty ,
Galland et autres), plutôt que selon leur
erptitude, à un âge qui varie cntre neuf et
seize ans. I ls séjournent jusqu'à huir ans à
Paris avant d'être envoyés à Constanrino-
ple et se dist inguent, jusqu'en t774, des

u Addit ionnons : français, lat in, grec
ancien, turc, arabe, persan, cela faisant
déjà un total de six langues. Ajoutons-y ce
que les interprètes nommaient les "scien-

ces accessoires nécessaires à l'état de droe-
man"  I in te rprè te ] ,  enrendons les  .c ienc is
physiques, naturelles, historiques, géogra-
phiques, juridiques, commerciales, le des-
sin et la levée des plans. Tout cela, bien
entendu, devait être assimilé par des ado-
Iescenrs de neuf à seize ans, ei à une épo-
que or) l'absence de livres élémentaires, de
grammaires et de manuels ou de diction-
naires, pour ies langues orientales, était si
notoire que les professeurs des Jeunes de
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Iangue cherchaient, ur-r peu à tâtons, à
composer  eux-mêmes ces  l i v res  e t  à  en
dicter, faute de mieux, des fragments à
leurs élèves. ,  IDupont-Ferrier, rz3]

Mais si en théorie lç5 uJeunes, reçoi-
vent un€ formation très complète, en pra-
t ique on soul ignc surtout leurs lacuncs,
dans des termes qui rappellent les observa-
t i o n s  s a n c t i o n n â n t  c e r t . l i r - r c s  i n s r - r f f i -
sances dcs étudiants en traduction d'au-
jourd ' l ru i .  A ins i ,  en  1796,  on  rcmarque

d'eux : u Plus d'un serait bien embarrassé
de dire si Londres est au nord, âu cou-
chant ou au midi de I'Europe; beaucoup
hésitèrent à répondre quels sor.rt les Etats
circonvoisins de la France l quasi tous bal-
bu t ien t ,  lo rs  rnémc qu 'on  ies  in te r roge.
sur ce qui se passe sous leurs yeux, sur ce
qu'ils devraient indispensablen.rent savoir
de I 'histoire ottomane, de l 'état de [ 'em-
pire [ turc],  de ses ressources, etc . . . ,  [Cité
par Dupont-Ferrier, I2J]. Finalement, on
veur leur inculquer tlop er ils finissenr par
apprer.rdre fort peu.

Appréc ia t ion  négat ive  que d 'au t res
témoignages portenc à nuancer. En r78o,
paraît la traduction par le comte de Cay-
lus dc quelques contes orientaux, traduc-
t ion que I ' imprimeur s'empresse de dist in-
guer de celles déjà parues des Mille et une
nuits et Mil /e et un jours en insistrnt sur
les circonstances entourant ic dépôr des
originaux dans la bibl iothèque c{u roi.  La
rraduction de ces contes rctpond à un væu
m i n i s t é r i c l  e t  c o n s t i t u e r . , n e  s o r t e  d ' e x a -
men d'agrément pour les Enfants de lan-
gue qu i  fon t  fonc t ion  d ' in te rprè tcs  de
l 'ambassade et des Consuls dc Frar-rce à
Constan t inop lc .  S i  leur  f t r r rn r r t ion  fa i t
l 'objct de réservcs, les Enfànts de langue
sont ,  i  to r r t  l t '  r t r , l i r t . ,  : r t t ss i  r ig , r r r reusc-

ment examinés que prol ixes, car l ' impri-
meur  p réc ise  :  cc t  o rdre  a  dé jà  p lodu i t
cen t  vo lumes sur  d i f fé ren tes  mat iè res ,
notarrment plusieurs Annales qui pour-
ront avoir leur utilité.

L'institution des Jeunes de langue sur-
v iv ra  à  Ia  Révo lu t ion  f rança isc  mais  son
effectif sera alors réduit à la oortion con-
grue ,  r ro is ,  deux  e t  n rême un é lève .  E t  la
création, en r79j, d'une école de lar.rgues
orientales, réal isant de nombreux projets
antérieurs ft6r2, r73o, 1765), mettra f in à
ce cuc I ' inst i t l r t ion a clc dist inct i f  ct f inira
par  la  résorbcr .  Car  s i  e l l c  ex is tc  encore  e l l
I 9 2 5 ,  d e p u i s  l o n g t e m p s  l e s  J e u n e s  n c
reço ivent  n i  éducat ion  par t i cu l iè re ,  n i
encouràgelnents spéciâux.

Mais  e l le  a  eu  son rô le  à  jouer ,  so i t
donner à la France nombre de bons servi-
teurs et de patriotes dévoués qui, pendant
rout le dix-huit ième siècle, portèrent bien
haut [c pavillon ftranÇais en Orient. I

r .  l .es rcnseigncnrents donnés ic i  sorrr  t i rés t ies clcux sculs

r r t i c l c s  p o r t a n t  s u r  I c  s r r j c t  t r < r L r v é s : \  c c  j o u r :  ( i .  [ ) u p o n t -

l i c r r i c r .  " l - e s  J c u n c s  c l e  ) r n g r r r ' ,  i r  l ' r r i s  c t  ( r r n s t . r n r i n o p l c

l76t-ri96),, Anuutirt - llulletin fu h .\ociltl dt I Histoirt

l r  l i r a n L L ,  t x  ( r 9 r l ) .  r Û  : 7 :  I ; .  N 4 a s s o o . . l , c r  l c r r n c s  d c  I a n -

t u e .  N o r c s  s t r r  I ' r l d r r c r r i o n  d r r r s  u n  i t . r b l i s s c r r r c n t  d c s  l i s u i -
t e s  r u  \ \ ' l l l '  s i è c l c , .  1 - r  ( . o r r t r p o r / r n t ,  N o u v c l l c  s c l r i c ,

l  \ \ x Y i i l  ( r l l l l r ) .  . ) o j , l o .
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Le système XLT@, c'est :
Traduction à la carte

- Vitesse de traduction brute : 200 000 motslheure et plus
- Traduction automatique, ou interactive depuis le traitement de texte
- Générateur de glossaires : 500 000 mots à I 'heure et plus
- Dépouilleur de syntagmes (multifenêtres)
- Conjugueur
- Compte-mots ultra-rapide
- Banque de terminologie de plus de 60 000 termes
- ÉOition et validation des glossaires (multifenêtres)
- Tri et lusion de glossaires
- Optimisation des glossaires (résolution des ambiguiTés sémantiques)
- Bilan de traduction et comparateur de versions
- Compatibilité avec tous les traitements de texte
- Courrier électronique
- Interface avec Termium
- De 1 à 64 utilisateurs simultanément

Pour de plus amples renseignements ou pour une démonstration sur vos propres textes :
SOCATRA lnc., 5500 Avenue Royalmount, bureau 320, Ville Mont-Royal, Québec H4P 1H7

Télécopieur : (51 4) 735-9697
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Téléphone : (514) 735-7079


